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Les saints transcendent les époques et les 

lieux par leur vie. 

Les messages qu’ils nous laissent ont 
valeur d’éternité. La raison en est fort 
simple : Dieu est le centre de leurs pen-

sées, de leurs actions, de leur vie. « Pour 

moi, vivre c’est le Christ », chantera 

saint Paul. N’a-t-il pas raison ? C’est là 
l’unique nécessaire qu’ils ont recherché 
et, l’ayant trouvé, ils l’ont conservé. Sou-
vent d’ailleurs leur vie ne compte rien 
pour eux. Souvent ? 

Non, toujours ! La 

preuve en est qu’ils 
préfèrent perdre leur 

vie ici-bas pour ne pas 

la perdre pour l’éternité et donc, la ga-
gner. Leur vie est déjà au ciel, avec No-

tre Seigneur Jésus-Christ. C’est pour lui 
qu’ils vivent. Un exemple frappant est 
celui de saint Jean-Baptiste. Précurseur 

du Christ, il a vécu l’évangile avec toutes 
ses exigences avant même qu’il ne fût 
écrit. Plus de vingt siècles après sa mort, 

le témoignage multiple qu’il nous laisse 
est encore bien actuel. 

Le message du saint n’a pas pris une ride 
malgré les nombreux siècles écoulés. 

Regardons-y de plus près. 

La prédication du Précurseur, préparant 

le chemin à Notre Seigneur Jésus-Christ, 

peut ainsi se résumer : « Si vous voulez 

être les vrais disciples de Celui qui doit 

venir après moi et auquel je dois 

frayer passage, écoutez bien. Voulez-

vous devenir des Saints ? Soyez d’a-
bord honnêtes et braves gens. » 

Saint Jean-Baptiste disait aux soldats : 

«Ne soyez pas des pillards, contentez-

vous de votre solde. » Aux percepteurs, il 

disait : « Demandez ce qui est dû mais 

pas plus. » Aux gens aisés : « Que celui 

qui a deux manteaux en donne un à celui 

qui n’en a pas. » Et pourquoi fut-il 

condamné à mort et décapité ? Très pré-

cisément pour avoir dit au roi Hérode : 

«Tu n’as pas le droit de prendre la fem-
me de ton frère. » Il est mort pour affir-

mer la sainteté du mariage. Quel digne 

message dans nos temps si troublés, où 

cette institution risque, pour punir le pé-

ché des hommes, d’être traînée dans la 
boue, par des unions non plus seulement 

adultères, mais encore 

contre nature, avec 

toutes ses conséquen-

ces honteuses et abo-

minables. 

Ainsi se résume à grands traits la vie et 

la mort du cousin de Notre-Seigneur. Ce 

message est pour notre temps, comme il 

le fut des siècles passés. Nous n’avons 
rien à inventer. L’Histoire de l’évangile 
et celle de l’Église nous indiquent les 
vérités à croire et la façon, ou la morale, 

pour vivre chrétiennement. La foi et les 

mœurs ne changent pas. Les gouverne-

ments peuvent s’acharner à faire perdre 
le sens de Dieu, de sa Loi. Rien n’y 
changera : Dieu demeure malgré eux. Ils 

tentent de le tuer dans la conscience, 

dans l’âme de nos enfants peut-être, mais 

leur combat est voué à l’échec : Dieu est 

le Maître, il est le Roi. A lui nos cœurs, à 
lui nos vies ! Chers Parents, soyez atten-

tifs à bien éduquer vos enfants, à leur 

inculquer le sens de Dieu, à goûter sa Loi 

divine en la connaissant d’abord. 
Pour cela, relisons les évangiles des di-

manches de l’Avent : saint Jean-Baptiste 

y est très présent et son message est fort, 

net et précis. Pour accueillir Notre Sei-

gneur Jésus-Christ en nos âmes, prépa-

rons-nous y par une purification néces-

saire et vivons selon les exigences évan-
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géliques. Est-ce si ardu ? La grâce serait-elle moins 

forte de nos jours que jadis ? L’exemple des saints 
nous encourage à les suivre, même au risque de no-

tre vie sur terre. Les martyrs empourprés de leur 

sang, ceux qui sont morts pour le maintien de la Foi 

et ceux qui sont morts pour la sauvegarde des 

mœurs, nous invitent à œuvrer pour le règne du 
Christ Roi. Que ce temps de l’Avent soit l’occasion 
de nous mettre généreusement ... au travail ! 

Abbé Dominique Rousseau 

Considération sur Saint Jean-Baptiste par Dom Delatte 

Tous les saints sont une vocation réussie, une 
pensée de Dieu rendue visible. 
 

Ils sont tous aimés de Dieu. Mais Dieu aime de 
façon diverse, et chacun a son caractère dessiné 
par  la forme de l’amour dont il est l’objet. Dieu 
a couronné avec Saint Jean-Baptiste le dernier 
prophète. 
 

Sa physionomie : une victime, un trophée de la 
souveraineté de Dieu. À d’autres iront 
les tendresses, les confiances. 
 

À Jean, fils de Zébédée, les 
tendresses : le disciple que 
Jésus aimait. À lui, Jésus 
confiera sa Mère. 
 

À Pierre, les confiances : 
Je te donnerai les clefs du 
Royaume des cieux. À lui, 
Jésus confiera son  Église. 
 

Mais à Jean-Baptiste, les exigen-
ces, la mainmise : cet enfant sera appelé 
nazaréen : il ne boira ni vin ni boisson fermentée : 
un moine dès son enfance. 
 

On ne lui demande pas son avis ; on ne parait 
pas supposer qu’il puisse se dérober à Dieu. 
Son nom, son office, sa mission, tout cela est 
déterminé par Dieu dès avant sa naissance. 
 

Si encore Dieu avait consenti à mêler à ce pro-
gramme une part de tendresse, de consolation, 
de joie. Mais il ne semble pas en avoir eu le 
souci. 
 

Du même âge que Jésus et son parent, Jean au-
rait pu et dû vivre près de Lui. 
 

Jésus s’en fut de Bethléem en Egypte, d’Egypte 
à Nazareth. On se vit peu ou pas : Et moi je ne le 
connaissais pas. Il aurait dû entrer dans la socié-
té du Seigneur, après le baptême. Le Seigneur 
aurait pu lui donner sa Mère, lui confier les 

pouvoirs de Pierre, les privilèges de Jean. Il 
était si fidèle ! Incapable de trahir ou de renier. 
 

Et son respect de Dieu ! À la vue de l’Agneau 
de Dieu, il Le montrait avec une joie tranquille 
et une incomparable humilité : Il faut qu’il crois-
se … 
 

Il Lui donne ses meilleurs disciples : Pierre, 
André, Philippe, Barthélemy, Jacques et Jean. 

Tant de fidélité semblait presser le Sei-
gneur de lui donner quelque cho-

se en échange : non. 
 

L’exigence, la sévérité. Et 
quand Dieu est sûr d’une 
âme, Il ne lui épargne 
rien. Il va jusqu’au bout 
de ses exigences divines 

avec une sorte d’impassi-
bilité cruelle. Ces choses-là 

ont été vécues ! 
 

Jean vivait comme nous, il n’était 
pas d’airain ou de marbre. Il avait un cœur de 
chair. Il ressentait les choses. Et il aimait le Sei-
gneur ! Et voici comment le Seigneur le traitait 
en retour : Tu iras partout où je t’enverrai ; et tout 
ce que je te commanderai, tu le diras… Et sans 
s’excuser, comme Moïse, comme Jérémie : 
“Mais je ne sais pas parler. Mais je ne suis ja-
mais allé à la cour d’Hérode ! ” 
 

- Vous irez. Vous reprocherez à un roi incestueux 
son crime. Il ne se corrigera pas. Votre prédication 
sera parfaitement inutile pour lui. Mais vous y ga-
gnerez l’emprisonnement, puis le martyre. 
Une danseuse demandera votre tête pour s’amuser. 
Et on lui donnera ce jouet sanglant. Et alors que le 
Paradis est sur terre, près du Seigneur et de Notre 
Dame, vous, vous irez aux limbes dans le sein d’A-
braham. 
 

Il n’y eut point de murmure. Aussi loin que 
portèrent les volontés du Roi, aussi loin s’en 
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fut et s’en ira la docilité du héraut. 
 
Une vocation de cette nature crée dans l’âme 
une attitude spéciale : Que pensez-vous que cet 
enfant sera ? De la docilité ? Ce n’est pas assez 
dire. Cela va plus loin. Une sorte de paisible 
désintéressement surnaturel. À ce niveau, tou-
tes choses, toutes créatures ont la même cou-
leur. 
 
Se sentir ainsi voué à Dieu affranchit de tout. 
Hors de Lui, il n’y a plus rien : il était dans les 
déserts. On regarde la mission reçue de Dieu, 
sans se regarder, sans se plaindre, sans s’atten-
drir sur soi. Jean ne se connaît même pas ! Je 
suis la voix criant dans le désert. 
 
Une voix : quelque chose d’insaisissable ; et il 

place Dieu dans la définition de lui-même.  
 
D’où vient ce désintéressement ? C’est que l’in-
térêt de sa vie est concentré en un point. Il ne 
s’agit pas de faire un personnage (il était de ra-
ce sacerdotale), ni de maintenir ses droits, ni de 
faire figure. Mais seulement d’appartenir à tou-
tes les dispositions providentielles. 
C’est l’adoration en esprit et en vérité. 
 
La joie de s’effacer devant Dieu, de Lui laisser 
toute la place, et de descendre silencieusement 
à la sienne, dans son néant. 
 
Y a-t-il au monde quelque chose qui soit plus 
glorieux que cela ? 
 

Il ne s’en est pas levé de plus grand 
 parmi les enfants des femmes ! 

1. Joseph et Marie, obéissant à l’ordre de l’empe-
reur Auguste, quittèrent Nazareth pour le recen-

sement (Lc II 1). La loi obligeait. Ils n’ont pas 
cherché de dérogation, malgré la naissance im-

minente de l’Enfant Dieu, le Roi des rois. C’est 
un bel exemple qu’il nous faut méditer... et imi-
ter. 

 

2. Une autre leçon tirée de ce premier Noël sur terre, 

c’est le rejet des hommes : « Il est venu chez les 

siens et les siens ne L’ont pas reçu. » (Jn I 11). La 

venue du Christ dérange en effet. C’est l’ensei-
gnement de la fête du  Christ-Roi. Les méchants 

vocifèrent : « Nous ne voulons pas qu’Il règne sur 
nous. » Il n’y a pas de place pour Notre Seigneur 
Jésus-Christ (Lc II 6). 

 

3. La troisième leçon que nous devons tirer de la 

venue du Messie nous est indiquée par l’attitu-
de des bergers et des mages. Attirés par les an-

ges (Lc II 8-14) et l’étoile (Mt II 2), ils bravent 
tout respect humain, quittent tout et viennent 

adorer le Roi, l’unique Roi du ciel et de la terre. 
 

 Voici le message de Noël : ou nous sommes 

avec Jésus-Christ, ou contre Lui. Il n’y a pas de 
troisième voie possible. 

 Forts de cet enseignement, nous vous souhai-

tons, chers fidèles, une sainte fête de Noël ! 

 

Abbé Dominique Rousseau 

Noël et ses enseignements 

« O Christ, nous vous proclamons le 

Prince des siècles, le Roi des nations, le 

seul Maître des esprits et des cœurs ! 
 

O Christ, Prince artisan de la paix, sou-

mettez-vous les esprits rebelles, et par 

votre amour réunissez en un seul bercail 

ceux qui ont quitté la bonne voie. 
 

Puissent les étendards des Rois mettre 

leur gloire à vous être soumis ; faites 

s’incliner sous votre sceptre de douceur, 
la patrie et les foyers des citoyens. 
 

Gloire à vous, ô Jésus, qui dominez et 

gouvernez les princes de ce monde, ain-

si qu’au Père et au Saint-Esprit, dans 

les siècles des siècles. Amen. »  

(Hymne des vêpres du Christ-Roi) 
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Conte de Noël : la femme et la pomme 

C’était à Bethléem à la pointe 
du jour. L’étoile venait de 
disparaître, le dernier pèlerin 
avait quitté l’étable, la Vier-
ge avait bordé la paille, l’En-
fant allait dormir enfin. 
Mais dort-on la nuit 
de Noël ?… 

 
Doucement la porte s’ouvrit, 
poussée, eût-on dit, par un 
souffle plus que par une 
main, et une femme parut 
sur le seuil, couverte de 
haillons, si vieille et si ridée 
que, dans son visage cou-
leur de terre, sa bouche sem-
blait n’être qu’une ride 
de plus. 
 
En la voyant, Marie prit peur, comme si ç’a-
vait été quelque mauvaise fée qui entrait. Heu-
reusement Jésus dormait ! L’âne et le bœuf 
mâchaient paisiblement leur paille et regar-
daient s’avancer l’étrangère sans marquer 
plus d’étonnement que s’ils la connaissaient 
depuis toujours. La Vierge, elle, ne la quittait 
pas des yeux. Chacun des pas qu’elle faisait 
lui semblait long comme des siècles. 
 
La vieille continuait d’avancer, et voici main-
tenant qu’elle était au bord de la crèche. Grâce 
à Dieu, Jésus dormait toujours. Mais dort-on la 
nuit de Noël ?… 
 
Soudain, il ouvrit les paupières, et sa mère fut 
bien étonnée de voir que les yeux de la femme 
et ceux de son enfant étaient exactement pa-
reils et brillaient de la même espérance. 
 
La vieille alors se pencha sur la paille, tandis 
que sa main allait chercher dans le fouillis de 
ses haillons quelque chose qu’elle sembla met-
tre des siècles encore à trouver. Marie la regar-

dait toujours avec la même inquiétude. Les bê-
tes la regardaient aussi, mais toujours sans 
surprise, comme si elles savaient par avance ce 
qui allait arriver. 
 
Enfin, au bout de très longtemps, la vieille fi-
nit par tirer de ses hardes un objet caché dans 
sa main, et elle le remit à l’enfant. 

 
Après tous les trésors 
des Mages et les offran-
des des bergers, quel 
était ce présent ? D’où 
elle était, Marie ne pou-
vait pas le voir. Elle 
voyait seulement le dos 
courbé par l’âge, et qui 
se courbait plus encore 
en se penchant sur le 

berceau. Mais l’âne et le bœuf, eux, le voyaient 
et ne s’étonnaient toujours pas. 
 
Cela encore dura bien longtemps. Puis la vieille 
femme se releva, comme allégée du poids très 
lourd qui la tirait vers la terre. Ses épaules n’é-
taient plus voûtées, sa tête touchait presque le 
chaume, son visage avait retrouvé miraculeu-
sement sa jeunesse. Et quand elle s’écarta du 
berceau pour regagner la porte et disparaître 
dans la nuit d’où elle était venue, Marie put 
voir enfin ce qu’était son mystérieux présent. 
 
Ève (car c’était elle) venait de remettre à l’en-
fant une petite pomme, la pomme du premier 
péché (et de tant d’autres qui suivirent !) Et la 
petite pomme rouge brillait 
aux mains du nouveau-né 
comme le globe du monde 
nouveau qui venait de naî-
tre avec lui. 
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« Marie , se levant, s’en alla en 
grande hâte vers les monta-

gnes, dans une ville de Juda. 

Et elle entra dans la maison 

de Zacharie, et salua Elisa-

beth. » (Luc,1,39-40) 

 

Le vendredi des Quatre-Temps de l’Avent, l’Eglise 
nous fait lire le récit de la Vi-

sitation de Notre-Dame à sa cousine Elisabeth. Marie s’en 
alla, nous rapporte saint Luc, 

« en grande hâte », avec empressement … D’où lui 
vient cette hâte ? Du désir 

de son âme ; elle marche 

au pas du Bon Dieu. Elle 

ne doute pas de la parole de l’Archange, elle  n’est 
aucunement animée de 

curiosité  au sujet de ce qu’il lui a dit. Elle croit de toute son âme et n’a rien à attendre d’une vérification. 
Elle est aussi sûre du miracle 

qui triomphe de la vieillesse 

de sa parente que si déjà elle l’avait constaté. 
 Ce qui la presse ainsi, c’est la 
charité du Christ. Comme 

son « Fiat » de l’Annoncia-tion est l’écho  du « Voici que 

je viens pour faire votre vo-

lonté », dit par le Sauveur 

« entrant dans le mon-

de » (Hb.,10,5), ainsi son em-

pressement  à la Visitation est  la manifestation  de l’a-
mour de celui qui vient em-

braser le monde du feu divin. 

 

 

En se faisant homme, en ac-

ceptant les limites de la 

condition humaine, le Sei-

gneur veut compter sur les 

siens pour réaliser les vues de son amour. Porter à l’uni-
vers entier et à tous les temps les biens de l’Incarna-tion, c’est là une des mis-
sions de la Sainte Eglise. Au 

jour de la Visitation, tandis 

que le corps du Sauveur  est entrain de se former, c’est à 

sa Mère qu’il revient de se faire l’instrument de l’amour 
rédempteur. Le Saint-Esprit 

est venu en elle non seule-ment pour former  l’Humani-
té sainte du  Verbe, mais plus 

encore pour mettre les pen-

sées et les désirs de la Mère à l’unisson des pensées et des 
désirs  du Fils de Dieu. Sa vie s’est placée au service de la 
Rédemption en accueillant le 

Verbe Incarné ; c’est là ce qui 
presse son pas. 

 L’empressement de Marie 
nous rappelle la règle et la 

mesure de la charité frater-

nelle ; il s’agit de tendre à ai-
mer notre frère comme le 

Christ l’aime, de mettre nos efforts dans l’alignement de 
cet idéal. « La charité du 

Christ nous presse, dit saint 

Paul, à la pensée que si un 

seul est mort pour tous, alors 

tous sont morts. Et il est mort 

pour tous afin que les vivants 

ne vivent plus pour eux-

mêmes, mais pour celui qui 

est mort et ressuscité pour 

eux. » (2 Cor.,5,14-15) 

 

Demandons-nous tou-

jours si notre pas se règle 

sur nos impressions chan-

geantes, sur nos égoïs-

mes, la crainte de nous fatiguer ou d’être dérangé 
ou, au contraire, sur les 

intentions divines et la 

volonté de mettre notre 

vie, nos efforts et nos dé-

sirs en harmonie avec el-

les. 

 

 L’amour qui presse le 
disciple le conduit à se don-

ner lui-même, non pour se 

donner « soi », mais pour  

donner le Christ qui vit en 

lui. 

 A l’école de Notre-Dame, ayons à cœur, en ce temps de l’Avent, de nous oublier et de 
nous hâter pour donner Jé-

sus à notre prochain. 

 

Abbé Louis-Paul Dubroeucq 

Ce qui la presse de la sorte, c'est la charité du Christ 
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Denier du culte 

Au mois de décembre est tradi-

tionnellement lié le dernier du 

culte pour l’ensemble de nos 
chapelles. 
 

Je me risque donc à vous parler 

de nos besoins. Arrivé depuis 

peu à Gastines, je découvre, à 

côté de l’ampleur des tâches, les 
importantes et lourdes charges 

financières que représentent le 

Prieuré St Louis-Marie Grignion 

de Montfort (Gastines) et ses 

cinq chapelles, église et mai-

sons : Angers, Chemillé, Le 

Mans, Saumur et Thouars. 
 

Chers fidèles, je sais combien les 

temps sont durs pour beaucoup 

d’entre vous financièrement. 
Avec confiance cependant je 

tends avec mes confrères les 

mains et vous remercie de l’aide 
que vous voudrez bien nous don-

ner, pour le denier du culte, sa-

chant que c’est notre seul 
‘revenu’ pour faire face à nos 
dépenses. 
 

C’est avec courage et détermina-
tion que nous voulons entrepren-

dre quelques travaux, pour l’en-
tretien minimal de nos bâtisses. 

Voici un aperçu succinct, par or-

dre alphabétique : 

 A Angers, quelques travaux 

ont été faits pour qu’il ne 
pleuve plus qu’à l’extérieur. 

 A Chemillé, il faut changer 

portes et fenêtres, qui ne tien-

nent plus que par habitude ! 

J’attends des devis. 
 Au Mans, la Fraternité ayant 

acheté un bâtiment près de la 

cathédrale, nous sommes dans 

une phase de travaux. D’ici 
Pâques, nous espérons ouvrir 

cette nouvelle chapelle, l’ac-
tuelle ne pouvant contenir que 

quarante personnes au maxi-

mum. 

 A Saumur, un grand ménage 
a été fait par les fidèles. La 

chapelle s’en est trouvée toute 
propre ! Il faut à présent re-

peindre les murs (200 m2). 

 A Thouars, à part bien se 
couvrir en hiver, il n’est pas 
envisageable de faire de tra-

vaux d’isolation de cette col-
légiale, fort belle au demeu-

rant. Il nous reste un emprunt 

à rembourser sur la maison 

que nous possédons. 

 Il conviendrait enfin, pour 

parler de notre prieuré de 

Gastines, d’achever des tra-
vaux commencés. Je pense en 

particulier au crépi manquant 

sur la quasi totalité des murs 

de la Maison Sainte Jeanne 

d’Arc (Exercices spirituels). 
Les murs sont ainsi perméa-

bles à l’humidité, au froid, aux 
intempéries et la maison dans 

son ensemble se dégrade vite. 

Il serait fort dommage qu’a-
près tant de travaux de remise 

en état, ces bâtiments s’écrou-

lent, faute de soins... C’est 
donc un appel pressant que 

j’adresse à tous ! 
 

Que donner précisément ? A 

titre indicatif, une ou deux jour-

nées de salaire, ou 1% des reve-

nus pour les plus fortunés. 

Ceux qui ne peuvent ouvrir leur 

porte-monnaie en raison d’un 
manque ne peuvent-ils pas venir 

donner leur aide, leurs bras et 

leur bonne volonté ? Il y a tant à 

faire qu’il y a du travail pour 
tous ! Du fond du cœur nous 
vous disons un sincère merci et 

vous assurons de nos prières re-

connaissantes. 
 

Nous pouvons délivrer des reçus 

fiscaux à ceux qui le demandent. 

« Si tu as beaucoup de bien, don-

ne largement ; si tu en as peu, 

aie soin de partager même ce 

peu de bon cœur. Tu t’amasseras 
ainsi un grand trésor pour le 

jour du besoin.» 

Tobie IV 9-10 

Carnet de famille 

Baptême : 
Victorine Gauci (née le 27 février 2012 et ondoyée le jour même). Les compléments 
de baptême on eu lieu le 28 octobre à Chemillé. 
Première Communion : Mathéo Longuy, le 11 novembre au Mans. 
Nos défunts : 
Mme Beaufils (mère de Mme de Clercq), Saumur, le 8 novembre. 
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Messe tous les jours (sauf dimanches et fêtes) à Gastines à 7h30 (plus lundi et jeudi à 11h30) ;  Vêpres et Salut le dimanche à 17h 

Coordonnées téléphoniques : 
 

 

 

Ab Rousseau  :   02 41 74 19 76  
   ou  06 71 15 61 91  

 
 

  d.rousseau.edm@gmail.com 
 

Ab Dubroeucq  :  06 16 80 63 17 
Ab Delestre :      02 41 74 19 78   
RP Bruno :   02 41 74 12 78 
 
 

  Prieuré St Louis Marie, Gastines :  
 Tel : 02 41 74 12 78   
 Fax : 02 41 66 22 64 

 

Vierge t rès sainte, qui avez plu au Seigneur et  êtes deve-
nue sa Mère, Vierge immaculée dans vot re corps, dans vo-
t re âme, dans vot re foi et  dans vot re amour, de grâce, re-
gardez avec bienveillance les malheureux qui implorent  vo-
t re puissante protect ion. 
Le serpent  infernal, cont re lequel fut  jetée la prem ière ma-
lédict ion, cont inue, hélas !  à combat t re et  à tenter les pau-
vres fils d'Ève. 
Ô vous, not re Mère bénie, notre Reine et  not re Avocate, 
vous qui avez écrasé la tête de l'ennemi dès le prem ier ins-
tant  de vot re Concept ion, accueillez nos pr ières, et , nous 
vous en conjurons unis à vous en un seul cœur, présentez-
les devant  le t rône de Dieu, afin que nous ne nous laissions 
jam ais prendre aux embûches qui nous sont  tendues, mais 
que nous arr ivions tous au port  du salut , et  qu'au milieu de 
tant  de périls, l'Église et  la société chrét ienne chantent  en-
core une fois l'hym ne de la délivrance, de la victoire et  de 
la paix. Ainsi soit - il. 

Neuvaine à l’Immaculée Conception 

du 30 novembre au 8 décembre 

Prière de saint Pie X à la Vierge Immaculée 

A partir de janvier 2013,  

une quête mensuelle sera ajoutée  

à la fin des messes dans nos chapelles. 

 Pourquoi ?  

Pour aider aux déplacements  

des prêtres.  

Le carburant coûte cher  

et nous ne faisons pas face aux dépenses  

occasionnées par les nombreux kilomètres 

(semaine et dimanche). 
 

 Quand ?  

Le premier dimanche de chaque mois 

 à la fin de la messe. 
Vos prêtres vous remercient 

de votre générosité ! 

Rosaire au Champ des Martyrs 
Avrillé 

Dimanche 23 décembre 
à 16h30 
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Annonces 

Journée des familles, le 2 décembre à Gastines : 
   

11h00 Messe chantée 

13h00 Repas 

14h30 Conférence pour tous  : 
 « Le sanctuaire familial », par M. l’abbé Rousseau 
 

15h30 Projection du film « Monseigneur Lefebvre, un évê-
que dans la tempête » 

17h15 Salut du St Sacrement  

Participation financière (repas et film) libre  
 Veuillez vous inscrire au repas avant le 27 novembre  

(02 41 74 12 78 ou d.rousseau.edm@gmail.com) 
Théâtre  

« La grosse galette »  
 Guy d’Abzac 

 
Deux représentations  

sont prévues  
à la Salle des Fêtes  
de Faye d’Anjou : 

 
Samedi 2 février 2013  

à 20h30 
 

Dimanche 3 février 2013  
à 15h00. 

 

Réservez ces dates ! 

Quête pour les Missions du 

Mexique (21 octobre) 
 

Angers :  516,77 € 

Chemillé :  762,00 € 

Le Mans :  32,39 € 

Saumur :  188,00 € 

Thouars :  164,90 € 

Un don anonyme :  530,00 € 

 

Soit un total de   2 194,06 € 
 

Merci à tous nos chers fidèles ! 

Messes pour  

les étudiants 

Chapelle St-Pie X,  

Angers 

 

Vendredi 7 décembre 

à 18h30 

Faites des cadeaux pour Noël ! 

 

Vente de livres : 
 

 Thouars : 25 novembre 

 Saumur : 2 décembre  

 Chemillé : 7 - 8 - 9 décembre 

 Angers : 16 décembre  

 Le Mans : 23 décembre 

 

Adoration perpétuelle :  

Angers, le jeudi 3 janvier 2013, de 14h à 18h30 
 
Intentions de l’adoration : 
 
 La victoire sur les ennemis intérieurs et extérieurs de l’É-

glise ; 
 La conversion de Rome et des évêques ; 
 La sanctification des prêtres et des candidats au sacerdo-

ce ; 
 L’éveil de nombreuses vocations sacerdotales et religieu-

ses. 



les retraites : des Messieurs et des dames rayonnants !
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« Je suis venu à cette retraite suite à une promesse et sans 
objectif particulier. Alors que je croyais  Le connaître, je me 
suis rendu compte qui était vraiment Notre Seigneur Jésus-
Christ.
C’est l’essentiel je crois pour mener une bonne vie. Quelle 
bonté ! Merci ! »

« Cette première retraite est comme une révélation pour moi. Merci à la Sainte Vierge et à St 
Ignace. Merci pour toutes ces grâces de Lumière, de Force, de Larmes et de Joie. Quelle grandeur ! 
Je me sens comme le fils prodigue. Deo gratias ! Je L’avais ignoré mais Lui savait. »

«... Après le passage des colonnes infernales (1793), 
voici les colonnes ignatiennes qui vont déferler sur le 
pays insurgé, pour remonter tant d’âmes à Dieu.
Que le Père de Montfort veille, à travers vous, pour 
que Dieu règne à nouveau ! »

Retraite d’hommes, du 5 au 10/11/2012

Quelques témoignages

03-08/09/12

17-22/09/12

08-13/10/12

22-27/10/12

05-10/11/12

Retraite des

Frères,

août 2012

A quand votre tour ?... Nous vous attendons !



Les Messes dans les chapelles desservies par Gastines

décembre

2012

Angers

Chapelle

St-Pie X

Chemillé

Chapelle

St Joseph

Saumur

Chapelle

Ste J. Delanoue

Thouars

Collégiale

Notre-Dame

Le Mans

Chapelle ND

de l’Annonciation

Samedi 1

1er samedi

18h puis

¼ h méditation

19h puis

¼ h méditation

18h puis

¼ h méditation

11h15 puis

¼ h méditation

--

Dimanche 2

1° dim. de l’Avent

10h30 8h30 - 10h30 8h15 10h45 17h

Mercredi 5 18h30 -- -- 11h15 --

Vendredi 7

1er vendredi

18h30 puis

Heure sainte

19h puis

Heure sainte

-- 19h puis

Heure sainte

--

Samedi 8

Immaculée

Conception

18h puis

Procession

19h puis

Procession

18h puis

Procession

18h puis

Procession

--

Dimanche 9

2ème dim. de l’Avent

10h30 8h30 - 10h30 8h15 10h45 17h

Mercredi 12 18h30 -- -- 11h15

Vendredi 14 18h30 19h --

Samedi 15 18h -- 18h 11h15 --

Dimanche 16

3ème dim. de l’Avent

10h30 8h30 - 10h30 8h15 10h45 17h

Mercredi 19

Quatre-Temps

18h30 -- -- 11h15 --

Vendredi 21

St Thomas, Ap.

Quatre-Temps

18h30 19h -- 19h --

Samedi 22

Quatre-Temps

18h
Confessions 17h-18h

Confessions 16h-18h 18h 11h15 puis

confessions

--

Dimanche 23

4ème dim. de l’Avent

10h30 8h30 - 10h30 8h15 10h45 17h

Lundi 24

Vigile de Noël

Confessions :

16h-18h15

23h-23h45

Messe 18h30
Veillée de chants : 23h15

Confessions :

9h30- 11h30

et 15h-16h30

Messe 11h30
Veillée de chants : 

23h

Confessions :

16h30 - 18h

et 18h30-19h30

Messe 18h
Veillée de chants : 

23h15

Confessions :

17h30 - 18h30

et 22h - 23h15

--

Mardi 25

Noël

Fête d’obligation

Messe de Minuit : 0h

Messe de l’Aurore : 

9h15

Messe du Jour : 10h30

Minuit : 0h

Pas 8h30

Jour : 10h30

Minuit : 0h

Aurore : 8h15

Jour : 10h30

Minuit : 0h

Jour : 10h45

Jour : 18h

Mercredi 26

St Etienne

18h30 -- -- 11h15 --

Vendredi 28

Sts Innocents

18h30 Jeudi 27 : 11h -- 19h --

Samedi 29 18h -- 18h 11h15 --

Dimanche 30

Dans l’Octave

10h30 8h30 - 10h30 8h15 10h45 17h

✏ Les catéchismes :

- Angers :  - mercredi (petits : 16h30 - 17h15 ; moyens : 17h15 - 18h - Abbé Dubrœucq)
- Chemillé :  - mercredis 5 et 19 décembre à 16h (Mme Touchard)
- Saumur :  - mercredi 17h30 - 18h30 (Père Bruno)
  - samedi 16h - 17h (Père Bruno)
- Thouars :  - samedi (voir Abbé Dubrœucq)

✏ Chemillé :

- Rosaire chaque mardi à 14h30.
- Samedi 1er : Milice de Marie à 17h00 (Abbé Dubrœucq)
- Vendredi 21 décembre : Conférence sur Fatima à 19h45 (Abbé Delestre)

✏ Retraites de St-Ignace à Gastines

- Décembre : Messieurs : du 10 au 15.
- Janvier : Dames et jeunes filles : du 21 au 26.
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En vente dans les chapelles :

« Mgr Lefebvre, un évêque 
dans la tempête »

Un film splendide à vous 
procurer sans faute, et à offrir 
à vos amis !

12 €

Confessions pour Noël :

Vaste choix de lieux,

d’horaires et de confesseurs.
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